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Le Concours Général Agricole 2024, organisé dans le cadre du Salon International de l’Agriculture (SIA), 
a livré son verdict. 32 médailles dont 15 en or, 11 en argent et 6 de bronze, viennent confirmer l’excellence 
de la production réunionnaise.

SIA 2024
32 MÉDAILLES POUR LES PRODUITS RÉUNIONNAIS, UN 
NOUVEAU RECORD POUR NOTRE TERRITOIRE

Le Département aux côtés des Réunionnais

MÉDAILLES

D’OR !

15
“Je tiens à saluer cette belle moisson qui démontre une fois de plus que La Réunion est un territoire d’attractivité, 
de rayonnement et d’excellence agricole, non seulement pour la qualité de ses produits, mais aussi pour le 
haut niveau d’exigence de son savoir-faire, capable de rivaliser avec les plus grandes productions du monde. 
J’adresse mes sincères et chaleureuses félicitations aux lauréats qui ont illuminé de leur talent notre belle 
délégation, et ont confirmé que l’ambition affichée par le Département de valoriser davantage la production 
locale est une initiative qui porte ses fruits.”

Cyrille Melchior, Président du Département

ISAUTIER
Rhum arrangé citron-gingembre
Arhumatik ananas Victoria

SAVANNAH
Rhum traditionnel très vieux Le Must
Rhum traditionnel vieux de 5 ans

RIVIERE DU MÂT
Rhum extra vieux rhum traditionnel 15 ans

RHUM CHARRETTE
Rhum brun kalou

CHATEL
Rhum arrangé ananas – vanille

RHUM METISS
Rhum arrangé vanille – café Bourbon Pointu

RHUM MAMZEL
Rhum arrangé letchis - vanille

DALONS
Bière Strong IPA

CONFITURIERS DE LA REUNION
Confiture extra agrumes

COUTURIER LANTONIRINA FRANCIA
Confiture banane - passion

MIEL DE BOURBON
Miel de Tan Rouge – miel vert
Miel de Tan Rouge
Miel de fleurs tropicales - eucalyptus

SAVANNAH
Rhum extra vieux Absolu 2023

RIVIERE DU MÂT
Très vieux rhum traditionnel 1886

CHATEL
Rhum arrangé agrumes

RHUM METISS
Rhum arrangé vanille

RHUM MAMZEL
Rhum arrangé vanille vieilli en fût de 
Bourbon

NOUT TI L’ARRANZE
Rhum arrangé tangor grillé gingembre 
curcuma

DALONS
Bière Passion Lova

JEAN CHARLES NAGOU
Confiture mangue - passion

ROULOF MATTHIEU
Confiture banane, passion, vanille de La 
Réunion

BERNARD SAVREUX
Miel du Ouaki

MIEL DE BOURBON
Miel de fleurs tropicales – jouvence
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ISAUTIER
Rhum blanc agricole

RHUM METISS
Rhum arrangé ‘Mi Aim a ou’ hibiscus

NOUT TI L’ARRANZE
Rhum arrangé combava

CONFITURIERS DE LA REUNION
Confiture extra mangue José - passion

BERNARD SAVREUX
Confiture ananas - passion

MIEL DE BOURBON
Miel de letchis

6

à La Réunion
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La question du changement climatique est au 
cœur de l’actualité. Et pour cause, le dérèglement 
auquel nous assistons est une réalité qui 
agira comme un amplificateur de certains 
phénomènes climatiques : là où il existe des 
périodes de sécheresse, ils seront plus intenses et 

plus fréquents, là où les pluies sont présentes, elles 
seront également plus importantes. 

Notre île n’est pas à l’abri. Bien au 
contraire, notre insularité fait de 

La Réunion un territoire à haut 
risque avec des conséquences 
potentiellement dangereuses 

telles que l’élévation du niveau de la mer, l’augmentation des températures, 
l’intensification des cyclones, la diminution des ressources en eau, etc.
Ces changements auront des impacts tant sur la santé et les conditions de vie de 
la population que sur l’environnement. Nos agriculteurs seront particulièrement 
touchés, eux qui constituent la force vive de la sécurité alimentaire de notre territoire 
et de l’excellence de nos productions. 
Par conséquent, nos politiques publiques doivent prendre en considération dès 
à présent ces notions d’atténuation et d’adaptation aux effets du changement 
climatique. 
C’est à la lumière de ces enjeux que le Département a validé en 2020 un Plan 
départemental de transition écologique et solidaire, afin d’amplifier notre action en 
matière de développement durable.
Cela a permis d’impulser un verdissement de notre parc automobile, avec des 
véhicules ayant une empreinte carbone moindre et l’adoption d’un plan de mobilité 
durable afin d’inciter nos agents à faire preuve d’éco-exemplarité.
Nous avons aussi engagé une démarche de transition énergétique visant à 
permettre à notre Collectivité de produire davantage d’électricité qu’elle n’en 
consomme. Le Département, met aussi en œuvre le plan départemental 1 million 
d’arbres qui inscrit notre territoire dans une démarche partenariale de reconquête 
écologique à l’horizon 2027. 
Mais la transition écologique et solidaire ne se limite pas, et ne doit pas se limiter, 
aux enjeux environnementaux. Elle doit être inscrite dans chacune de nos politiques 
publiques, sur l’ensemble de nos champs de compétences, que ce soit l’action 
sociale, l’éducation, l’agriculture, le sport, la culture, le tourisme, la citoyenneté ou 
encore l’aménagement du territoire.
C’est ce que nous nous attachons à faire dans le cadre de l’action publique 
départementale, et que nous avons réaffirmé en décembre dernier lors de 
l’adoption du budget primitif de la Collectivité, d’un montant de 1,3 milliard d’euros.
Ce budget est à la hauteur de nos ambitions, mieux protéger nos populations, 
notamment les plus vulnérables (personnes âgées, personnes en situation de 
handicap, enfants), accompagner la jeunesse réunionnaise, lutter contre toutes 
les formes de violences soutenir une agriculture responsable et diversifiée pour 
tendre vers la souveraineté alimentaire, valoriser durablement notre territoire, notre 
environnement et nos ressources, et faire rayonner l’humanité réunionnaise, tout 
cela, dans une démarche visant à faire de La Réunion un département exemplaire, 
et moteur dans la lutte contre le changement climatique, pour un développement 
durable, équilibré et solidaire.

Président du Conseil départemental
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Le Jardin de l’État (Saint-Denis) a été le théâtre, jeudi 7 décembre, 
de la première édition de l’événement « Rével out talent », 
organisée par le Conseil départemental pour les jeunes de 16 à 
29 ans. Ils ont pu y danser sur les tubes du groupe saint-louisien 
PLL, réaliser des graffs et écouter les humoristes préférés de leur 
génération. Mais aussi découvrir les services du Centre régional 
d’information jeunesse (CRIJ), du Comité régional des associations 
de jeunesse et d’éducation populaire (CRAJEP), de l’Académie 
des Dalons ou de la CGSS.
L’événement « Rével out talent » s’inscrit dans Le plan d’actions en 
faveur de la réussite de la jeunesse réunionnaise. “Nos jeunes sont 
un formidable vivier de dynamisme, d’innovation, de créativité, et 
de citoyenneté. Nous nous devons de les accompagner dans la 
construction de leur parcours de vie”, souligne Cyrille Melchior, 
Président du Conseil départemental.

Dialogue et proximité
À la découverte des jeunes talents

ACTUALITÉ

Le Conseil départemental a adopté, le 
mercredi 13 décembre, un budget primitif 
de 1,327 milliard d’euros pour 2024, 
en progression de + 5 % par rapport à 
2023. Ce budget signe également un 
accroissement du volume d’intervention 
de la Collectivité de presque 250 millions 
euros depuis 2020.
“L’année 2024 s’annonce particu-
lièrement offensive, expliquait ainsi le 
Président Cyrille Melchior. Ce budget 
primitif illustre la détermination et tout le 
volontarisme dont le Département fait 
preuve pour continuer à accompagner le 
territoire et la population réunionnaise.”

Le Département maintient ainsi un haut 
niveau d’investissement, en progression 
de 7 % par rapport à l’an dernier. 
Ce qui garantit des actions volontaristes 
de la Collectivité dans tous ses champs 
de compétence : les collèges, les routes, 
l’habitat, le tourisme vert et l’agrotourisme, 
la valorisation et la préservation de 
la biodiversité, la transition écologique 
et solidaire, le plan 1 million d’arbres, 
le développement des infrastructures 
hydrauliques et le développement 
agricole.
Dans le détail, le budget primitif 
consacre 393 millions d’euros au 

soutien à l’autonomie à tous les âges 
de la vie ; 84,9 millions d’euros à 
l’insertion, l’emploi, le logement et la 
coopération ; 158 millions d’euros à la 
protection de l’enfance et de la famille ; 
10 millions d’euros à la promotion de 
la culture et des sports ; 66,1 millions 
d’euros à l’épanouissement de la 
jeunesse ; 54,6 millions d’euros au 
développement de l’agriculture et de 
l’eau ; 62,7 millions d’euros aux routes 
et aménagement de l’espace public ; 
et 26 millions d’euros à l’environnement, 
au tourisme et à l’aménagement 
des hauts.

PLUS D’INFOS

Budget primitif
1,327 MILLIARD D’EUROS POUR 2024



Suite au passage du cyclone Belal et des épisodes de fortes pluies de janvier, 1,4 million 
d’euros de dégâts ont été recensés sur les routes départementales. Face à cette situation 
exceptionnelle, les 150 agents des routes du Département ont travaillé d’arrache-pied pour 
dégager les chaussées et remettre en état les routes abimées.
Une visite de terrain de Jean-François Payet, délégué aux routes, a permis de constater les 
travaux d’élagages et de débroussaillages sur de nombreuses routes départementales de la 
micro-région Sud. L’occasion de faire le point sur le radier du Ouaki qui était totalement fermé 
et qui a nécessité des travaux conséquents. La réouverture a pu se faire le 29 janvier.
“Je tiens à saluer la mobilisation de l’ensemble des agents des UTR de l’île et les entreprises 
partenaires qui se sont mobilisés pour permettre un retour à la normale le plus rapide possible”, 
a souligné Jean-François Payet.

ACTUALITÉ

Le cyclone Belal est passé près des 
côtes de La Réunion le 15 janvier 
2024. Le phénomène a occasionné de 
nombreux dégâts au sein du monde 
agricole qui évalue le sinistre à plus de 
30 millions d’euros. Immédiatement, 
le Président du Département Cyrille 
Melchior demandait au préfet la 
reconnaissance de catastrophe 
naturelle pour les 24 communes. 
L’État a répondu favorablement à 
cette requête le 23 janvier 2024.

Parallèlement, le 7 février a été décrété, 
la reconnaissance de calamité agricole 
diligentée par l’État. Cette procédure 
prenant plusieurs mois, et face à l’urgence 
de relancer rapidement les productions 
agricoles, le Département a mobilisé 
son fonds d’aide d’urgence doté d’une 
enveloppe de 6 millions d’euros afin 
que les agriculteurs puissent relancer les 
cultures.
Depuis le 1er février 2024, ces aides 
à la relance de production peuvent 
être sollicitées. Lors de la Commission 
permanente du 13 janvier 2024, 

Cyrille Melchior a réaffirmé le soutien de la 
Collectivité départementale en direction des 
agriculteurs sinistrés. L’institution a également 
accordé une bonification des aides de 50 % 
pour les agriculteurs raccordés au périmètre 
irrigué de Champ Borne en raison des 
difficultés supplémentaires liées à la rupture 

du service d’irrigation. La Collectivité valide 
également la mise en place d’une aide 
exceptionnelle en 2024 destinée à faciliter 
les travaux de fertilisation et d’amendements 
des sols en faveur des planteurs de canne. 
Une enveloppe de 650 000 euros est 
mobilisée pour ces derniers.

Réseau routier départemental 
Les 150 agents des routes mobilisés

Département de La Réunion l 5

Zoom sur...
Le plan de résorption des radiers
La Collectivité porte depuis quelques années un plan départemental de résorption des 163 radiers submersibles du réseau des routes 
départementales, visant à supprimer les écoulements dangereux lors des crues des ravines et aussi dans les Hauts de l’île. Le récent passage 
du cyclone Belal à a permis de mesurer les effets positifs de ces aménagements, puisque sur les 49 anciens radiers submersibles remplacés 
par des ouvrages d’art, aucune fermeture de la circulation et isolement des quartiers et population n’ont été à déplorer. “Ces travaux, 
combinés aux travaux de sécurisation des falaises de nos routes départementales, contribuent de façon directe et durable à rendre notre 
territoire plus résilient face aux effets du changement climatique”, explique Cyrille Melchior. 

Cyclone Belal
LE DÉPARTEMENT 
AUX CÔTÉS DES AGRICULTEURS 

à La Réunion



Prix Thérèse Baillif
L’engagement d’Anne Christelle Richauvet reconnu

Le Département, l’État, la Justice, 
le Rectorat, l’Agence régionale de 

santé (ARS), la Caisse d’allocations 
familiales (CAF) et des associations 
ont signé, le 21 février dernier, le 
Plan départemental de prévention 
et de lutte contre les violences 
intrafamiliales en direction des 
enfants. Cette stratégie vise à 
amplifier l’engagement de tous en 
faveur des enfants. 

Chaque semaine en France, un enfant 
meurt sous les coups de ses parents. Dans 
notre département,  sur 11 208 victimes de 

violences recensées chaque année, une 
personne sur deux l’est au sein de sa 
famille.  On a enregistré en 2023 plus de 
6 000 informations préoccupantes (IP).
Le Conseil départemental, garant de la 
protection de l’enfance, a donc mis en 
place une stratégie départementale en 
faveur des enfants exposés aux violences 
intrafamiliales en l’inscrivant comme 
une priorité du plan de mandature 
2021‑2028.
Deux ans d’un travail passant par 
l’écoute et la concertation ont permis 
l’élaboration de cette stratégie construite 
autour de cinq axes, dont le repérage 

précoce des enfants victimes de violences 
intrafamiliales et la garantie de leur prise 
en charge.
“Nous avons désormais à notre 
disposition un outil d’innovation sociale 
et de transformation sociétale, un outil au 
service des familles, un outil de prévention, 
de lutte qui permet à ce combat d’entrer 
dans une nouvelle dimension”, expliquait 
Cyrille Melchior accompagné de la vice-
Présidente Flora Augustine-Etcheverry.
Ce travail devrait contribuer à diminuer le 
nombre de victimes et surtout à mieux les 
accompagner.

SOCIAL

Lutte contre les violences intrafamiliales 
TOUS UNIS POUR LES ENFANTS
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À l’occasion de la Journée internationale des droits des femmes, le 8 mars dernier, le 
Département organisait la remise du premier Prix Thérèse Baillif, du nom de l’ancienne 
présidente du CEVIF (Collectif pour l’Elimination des Violences Intrafamiliales) connue pour 
son engagement dans ce domaine.

“J’ai souhaité que ce prix porte un visage connu et reconnu, un visage de l’engagement, de la 
détermination, du courage et de l’abnégation”, a souligné le Président du Département, accompagné 
des élus départementaux (Flora Augustine Etcheverry, Sophie Arzal, Eric Ferrère, Jeanne Hoarau, 
Fabiola Lagourde, Inelda Leveneur Beausillon et Alexandra Clain).
Pour cette toute première édition, c’est Anne Christelle Richauvet, médecin de profession, qui s’est vue 
décerner le prix, compte tenu de son travail de recherche, de sensibilisation et d’accompagnement 
autour de la thématique des femmes victimes de violences.
“Elle a pris les armes, celles de la dignité, du courage et de l’engagement pour contribuer à 
l’apaisement d’une société en proie au fléau des violences”, note le Président du Département.
“Cette date est maintenant marquée d’une pierre blanche”, a pour sa part déclaré Thérèse Baillif en 
félicitant Anne Christelle Richauvet, saluant son “engagement de chaque jour pour les femmes”.
“Merci au Département de célébrer l’œuvre et la vie de Thérèse Baillif”, a déclaré la lauréate qui s’est 
dite honorée de voir son nom associée à celui de cette « grande réunionnaise ».

PLUS D’INFOS



SOCIAL

Vieillissement de la population
LES USAGERS AU CŒUR DE 
LA STRATÉGIE « GRAND ÂGE »

Portrait d’un aidant
“Grâce au GIP SAP on n’est plus tout seul”

Ce comité est composé d’une 
douzaine de membres, issus des 
associations de représentants des 
usagers ou des clubs de 3e âge, et 
de professionnels aidants. Il devra se 
prononcer sur les besoins des personnes 
âgées et de leurs aidants, sur le 
diagnostic de l’offre actuelle et sur les 
souhaits des personnes pour bien vieillir, 
sur toute l’île.
La future politique « Grand âge » 
du Conseil dépar temental devra 
répondre aux besoins de notre « 3e 
jeunesse », déterminer des perspectives 
d’évolution et d’amélioration des 
prises en charge, et accompagner les 
acteurs, notamment dans l’intégration 
des enjeux d’innovation. Son élabo-
ration, organisée dans le cadre d’une 
Assistance à maîtrise d’ouvrage, devrait 
durer 24 mois.

GIP SAP en bref

•�Un service d’écoute, d’information 
et d’orientation :
- Soutien psychologique
- Répit à domicile
- Répit hors domicile
- Café des aidants
- Activité bien-être
- Séjour de répit : Séjours  Grand ‘R
- Une caravane d’information : La Karavan Sakiaid

•�Un numéro vert unique :
0 800 530 002 0 800 530 002 
Plateforme ouverte de 9h à 16h du lundi au jeudi 
et de 9h à 12h le vendredi

•�Un site internet : www.lareuniondesaidants.re

Département de La Réunion l 7

Pour construire sa future politique « Grand-Âge », qui devra répondre au défi du 
bien vieillir à La Réunion, le Conseil départemental a créé, le mercredi 6 décembre 
2023, un « Comité des usagers », qui permettra de recueillir l’expertise des 
personnes âgées et de leurs aidants.

À La Réunion, on recense près de 50 000 proches aidants qui se consacrent avec bienveillance à leurs proches. Une mission particulièrement 
exigeante pour laquelle le GIP Services à la Personne s’attache à apporter un soutien permanent et considérable afin d’alléger un quotidien 
parfois difficile. Rencontre avec Eric Chan Po Lime qui s’occupe de sa mère, Marguerite, depuis 2010.

“C’est très compliqué d’être aidant tout en travaillant. Je dois jongler avec mon emploi du temps pour pouvoir m’occuper de ma maman. Elle a 
une baisse de la vue et des acouphènes qui ne lui permettent plus d’être autonome. La journée, il y a des aides ménagères pour les repas du 
midi et du soir. C’est psychologiquement que c’est le plus dur et heureusement que le GIP SAP m’a 
permis de sortir de cet isolement. En participant aux cafés des aidants, j’ai pu rencontrer 
d’autres personnes dans mon cas et surtout parler librement. On se dit qu’on n’est 
pas tout seul. J’ai pu aussi bénéficier de l’aide d’une psychologue. C’était très 
important pour moi, car j’ai eu un burn out et j’ai été arrêté pendant 11 mois. 
Et puis, il y a les activités proposées par le GIP SAP. Ces journées bien-être 
permettent de découvrir le yoga ou encore des ateliers pour gérer le 
stress, l’estime de soi… c’est vraiment très intéressant. Il y aussi la Maison 

des Accueillants Familiaux de la Providence. La 
structure a accueilli ma mère l’année dernière 
en journée. Au début, elle ne voulait pas y aller 
et maintenant elle aime beaucoup. Ça me 
permet de souffler et elle, ça lui fait une sortie. 
Elle s’est faite une nouvelle amie et elle pratique 

des activités dans un cadre bienveillant. Pour 
l’instant, elle n’est pas encore prête pour y 
passer un week-end tout entier.  Ma sœur qui 
habite dans l’hexagone vient deux fois par 
an. C’est ma bouffée d’oxygène. Je peux me 
permettre de prendre des vacances. D’ailleurs, 
je souhaiterais cette année pouvoir profiter d’un 
séjour Grand’R proposé par le GIP SAP. Je sais que 
cela pourra me faire énormément de bien ! ”



Plan Départemental de Transition Écologique et Solidaire

UNE AMBITION FORTE
POUR LA RÉUNION

Face aux enjeux du dérèglement 
climatique, le Département a 
adopté en mars 2021, un Plan 
Dépar temental de Transi t ion 
Ecologique et Solidaire (PDTES). 
L’objectif du plan est de démontrer 
que le changement de modèle est 
possible pour la Collectivité dans 
le cadre de l’élaboration de ses 
politiques publiques mais aussi 
pour l’ensemble de notre territoire.  

“Aujourd’hui au regard des enjeux 
de plus en plus prégnants sur notre 
environnement et notre écologie, le 
Département renouvelle son engagement 
en faveur de la transition écologique et 
solidaire et se fixe comme feuille de route 
l’éco-exemplarité, la conversion de nos 
politiques publiques, les solidarités et 

la réussite du PDTES”, explique Cyrille 
Melchior, Président du Département. 
L’éco-exemplarité doit permettre de 
réduire l’empreinte environnementale 
de la Collectivité tout en devenant une 
source d’inspiration pour les autres 
institutions. Grâce au déploiement de 
politiques publiques adaptées, notre 
territoire relèvera le défi de l’écologie. 
À plus grande échelle, la politique de 
solidarité permettra de donner à tous 
les citoyens l’opportunité de faire leur 
part, l’espace pour agir et accéder aux 
solutions de la transition écologique. 
La réussite du PDTES, c’est donc la 
mobilisation des acteurs du territoire dans 
le pilotage du plan pour travailler en 
concertation dans l’élaboration et la mise 
en place des mesures éco-responsables.

DOSSIER

8 l Rendez-vous Citoyen #36 l Mars 2024

Bilan et perspectives 
du PDTES
•�Depuis 3 ans, le Département à travers 

son Plan Départemental de Transition 
Ecologique et Solidaire (PDTES) a amplifié 
son action en matière de développement 
durable. Un engagement qui passe par 
la mobilisation de l’ensemble des services 
départementaux pour atteindre l’objectif 
d’une administration éco‑responsable. 
Il  s’agit aussi d’ajuster les politiques 
publiques pour que les décisions s’adaptent  
à la notion du changement climatique.

•�Le plan négawatt porté par le Département 
permet aujourd’hui de couvrir 50 % de la 
consommation d’énergie de la Collectivité. 
L’objectif de 2024 est d’atteindre les 
100 % de production d’énergie propre. 
Une réduction de l’empreinte carbone et 
environnementale qui a pu se faire grâce à 
l’installation de panneaux photovoltaïques 
et de microcentrales hydro-électriques.

•�Près de 1000 agents de la Collectivité ont 
été sensibilisés aux enjeux climatiques grâce 
aux ateliers de la Fresque du Climat. Cette 
opération se poursuivra en 2024.

•�En 2023, des expérimentations dans les 
collèges ont été lancées pour la valorisation 
en compost et en biodéchets, les déchets 
issus des  restaurants scolaires. L’une de ces 
expériences a permis de récolter 4 tonnes 
de compost.

•�L’eau, denrée précieuse qui se raréfie sur 
la surface de la planète fait l’objet d’une 
sécurisation de son approvisionnent 
sur tout le territoire à travers l’entretien 
et le développement d’infrastructures 
hydraulique.

•�Le Département démarre aussi en 2024 
son Plan Alimentaire Territorial « Sa ki fé 
ansanm pou manz péi » afin de favoriser 
l’alimentation saine, locale et accessible à 
l’ensemble des Réunionnais. Grâce au Plan 
AgriPéi 2030 et au Plan Bio, les surfaces 
agricoles cultivées en bio ont progressées 
passant de 3,5 % en 2020 à 6 % en 2022.

•�En matière sociale, le Département 
souhaite faire de la transition écologique 
une réelle opportunité d’amélioration de 
la qualité de vie des familles modestes 
et des plus vulnérables. Diminuer leur 
empreinte carbone passe par des politiques 
d’amélioration de l’habitat, d’insertion, 
d’alimentation et de la santé.



DOSSIER

Plan 1 million d’Arbres
NOUT PIEDBWA, 
NOUT RASSINE POU DOMIN

Quel bilan d’étape tirez-vous du plan 1 million 
d’arbres ?
C’est déjà une formidable réussite réunionnaise. Après la phase 
de mise en place et de structuration, nous sommes désormais 
pleinement dans la phase de production et de plantation des 
arbres avec un élan collectif formidable. Près de 200 000 
arbres ont ainsi été mis en terre et nous poursuivons la montée en 
puissance du dispositif. Il y a eu un véritable engouement autour 
de ce plan et nous sommes fiers d’en être les initiateurs.

Camille Clain, vice-Présidente
“Une formidable réussite réunionnaise”

L’un des trois axes du Plan de 
Transition Ecologique et Solidaire 
est la reconquête de la biodiversité 
réunionnaise. Et cette reconquête 
passe par le Plan départemental  
« 1 million d’Arbres » lancé en 2019. 
Objectif, planter 1 million d’espèces 
indigènes et endémiques sur toute 
l’île, tant dans les zones boisées que 
dans les quartiers à l’horizon 2027. 
Une ambition partagée puisque  
la Collectivité s’est associée avec 
le monde économique, le tissu 
associatif, les acteurs du social et 
du médico-social, les institutions, les 
acteurs de la culture et du sport et 
plus largement tous les Réunionnais.

Le Plan 1 million d’Arbres c’est aujourd’hui 
plus de 36 pépinières avec un potentiel 
de production de 287 000 plants par an 
à travers les pépinières départementales 
et des gestionnaires d’Espaces Naturels 
Sensibles, des établissements publics et les 
communes, les associations ainsi que les 
marchés publics.

En terme de 
semences, ce 
sont 1 858 242 
graines qui ont été 
récoltés par le Conservatoire 
Botanique National de Mascarin avec 
en top 5 des espèces, la fleur jaune, le 
Bois de Laurent Martin, Le Bois de buis, 
le Bois dur et l’Ambeville.Un réseau 
partenarial avec les acteurs locaux, 48 
au total qui récoltent, produisent, plantent 
et entretiennent. 
En terme d’investissement, ce sont plus de 
31 millions d’euros qui sont engagés avec 
le soutien des fonds européens, l’État et 
le recours à des financements innovants 
comme le mécénat.

plantés sur le 

foncier 
départemental

13%

plantés dans les collèges

2%

plantés par les 

Associations
4%

plantés dans les établissements publics

12%

32%
63 031 arbres

plantés dans les 

ENS
68 %

135 113 arbres

210 843arbres plantés
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Le PDTES touche toutes les compétences de la 
Collectivité. Comment cela se traduit-il très 
concrètement ?

Effectivement, notre ambition est que tous nos services et toutes nos politiques publiques 
intègrent cette démarche éco-exemplaire et éco-responsable. Ce qui paraît évident dans 
le domaine environnemental ou écologique l’est peut-être moins lorsqu’on évoque l’action 
sociale ou le développement économique. Pourtant, nos politiques sont guidées par 
cette démarche qui vise par exemple à encourager la dématérialisation, à développer 
l’aller vers pour limiter les déplacements des administrés, en incluant dans nos marchés 
publics des clauses environnementales, ou encore en encourageant la solidarité entre 
les territoires et entre les générations.

à La Réunion
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AGRICULTURE

En visite au Salon de l’agriculture, 
le mardi 27 février, le Premier 
ministre Gabriel Attal a rencontré 
des élus ultramarins sur le stand 
de l’Office de développement de 
l’économie agricole d’outre-mer 
(Odeadom), pour échanger sur 
les problématiques actuelles du 
monde agricole.

Serge Hoareau, vice-Président du 
Conseil départemental délégué aux 
affaires agricoles, a profité de cette 
visite pour demander au chef du 
Gouvernement d’intercéder auprès des 
instances européennes sur la distorsion 
réglementaire dont souffrent les produits 
issus de l’agriculture française face aux 
produits importés. “Nous souffrons, 
comme les agriculteurs de l’hexagone, 
d’accords qui dépassent l’entendement 
sur l’utilisation de produits de l’importation 
face à la production locale, expliquait 
ainsi Serge Hoareau. Il est urgent de 
légiférer et d’encourager les producteurs 
ultramarins.”
Gabriel At tal, qui a assuré croire 
en l’agriculture ultramarine, “une 
agriculture d’excellence, une chance 
pour la France en matière de diversité 

de productions et de filières”, a promis 
que son Gouvernement continuera à la 
soutenir. Il a également évoqué le plan de 
souveraineté alimentaire, avec un travail « 
territoire par territoire » à venir.
Le Premier ministre a enfin annoncé 
qu’il présentera dans les semaines 
qui viennent un plan d’adaptation au 

changement climatique qui comprendra 
un volet ultramarin. “Vous me retrouverez 
toujours à vos côtés, moi et mes ministres“ 
déclarait-il. “Il faut penser la déclinaison 
Outre-mer des lois dès leur conception. 
Je sais que cela fait longtemps qu’on en 
parle mais dans mon Gouvernement, 
nous allons dépasser ça rapidement.”

GABRIEL ATTAL 
promet de soutenir l’agriculture ultramarine

La 60e édition du Salon international de l’agriculture (SIA), organisée du 24 février au 3 mars au Parc expositions 
de la Porte-de-Versailles, à Paris, a encore été marquée par la présence d’une imposante délégation réunionnaise, 

accompagnée par le Conseil départemental, chef de file de la politique agricole à La Réunion. Sur 800 m2, découpé en 
sept îlots qui accueillaient 37 exposants au sein du pavillon dédié aux Outre-mer et au monde, le « Village Réunion » a 
proposé toute la diversité, la richesse et la grande qualité de la production réunionnaise (vanille IGP, fruits, confiseries 
lontan, confitures, épices et achards, sirops, spiritueux, huiles essentielles et chocolat). 

10 jours pour « mettre en lèr » la production locale
Le Village Réunion a été officiellement inauguré le lundi 26 février par le Président 
du Conseil départemental, Cyrille Melchior, accompagné de plusieurs Conseillers 
départementaux et les représentants des partenaires de la Collectivité, l’Ile de la Réunion 
tourisme (IRT), la Région et la Chambre d’agriculture.
“Nous croyons en nos potentialités”, expliquait Cyrille Melchior. “Nous souhaitons que ces 
produits soient reconnus à leur juste valeur, qu’ils puissent rayonner, partir à la conquête des 
marchés nationaux et internationaux. Nous croyons en nos professionnels, nos agriculteurs, 
nos industriels, nos artisans, nos cuisiniers. Nous croyons en nos produits, nos fruits, nos plats, 
nos produits transformés ou issus de l’artisanat. Nous croyons en La Réunion, tout simplement, 
cette terre de France, dans l’Océan Indien qui, à sa manière, contribue à l’excellence de la 
gastronomie française.”
Durant 10 jours, le Village Réunion a pu vibrer au cœur du Salon, donnant à voir la 
richesse et la qualité de la production réunionnaise au rythme des rencontres, des 
animations, et d’une volonté collective de mettre en avant un territoire exceptionnel.

L’EXCELLENCE RÉUNIONNAISE  AU

à La Réunion
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SERGE HOAREAU
“Nous avons atteint une vitesse de croisière”

Louis Leichnig 
(Vanille, Saint-Philippe)

“Cela fait 20 ans que je viens au Salon. 
J’ai trouvé une clientèle ici. On vient 
aussi pour se mesurer aux autres, et 
on représente La Réunion au milieu du 
monde agricole de la France entière.”

Ludovic Maufras 
(distillerie La part des Anges, 

Saint-Paul)
“Nous venons aussi pour les particuliers, 
ceux qui sont venus à La Réunion et 
nous connaissent. Nous sommes peu 
distribués dans l’hexagone, si on ne vient 
pas tous les ans, on perd cette clientèle.”

Frédéric Auché 
(PDG de Mascarin)

“Je pense que nous pourrions réaliser 
20 % de nos ventes dans l’hexagone si 
nous trouvons le bon distributeur. Nous 
avons des produits uniques qu’on ne 
retrouve pas ailleurs.”

PAROLE AUX PRODUCTEURS

CŒUR DU SALON DE L’AGRICULTURE

AGRICULTUREPLUS D’INFOS

Quels ont été les faits marquants 
de cette 60e édition ?
“C’est d’abord le nombre d’exposants réunionnais, 
37. Nous n’avions jamais atteint ce chiffre et il aurait pu 
être encore plus important sans quelques désistements. 
Cela montre qu’il y a une adhésion au projet porté 
par le Département. Nous avons gagné notre place. 
On ne peut pas imaginer un SIA sans La Réunion.
Ensuite, c’est le nombre de médailles au Concours 
général agricole, 32, un record. Avec un retour en force 
des rhumiers, ce qui est bon signe. On peut aujourd’hui 
mettre en avant les spiritueux de La Réunion. Bien sûr, il y 
a des déceptions ici et là sur les médailles, je pense à la 
vanille, mais il ne faut pas s’y arrêter.”

Le bilan est donc positif ?
“Il ne peut être que positif. La visibilité qu’on donne 
aux exposants, la lisibilité du projet, l’implication des 
partenaires et des exposants, c’est La Réunion qui 
gagne. Il a fallu du temps pour obtenir cette harmonie 
mais aujourd’hui nous l’avons.”

Le Département sera là encore l’an prochain ?
“Bien sûr. Nous avons atteint une vitesse de croisière. 
Il faut toujours donner plus, mais en restant dans cette 
configuration.”



RETOUR EN IMAGES

Le Département a mis à l’honneur les olympiens et 
paralympiens réunionnais ayant forgé l’histoire des Jeux 
olympiques (en présence de Gilles Hubert).

L’agriculture réunionnaise à l’honneur à l’occasion de Miel Vert, au Tampon 
(en présence d’Augustine Romano et d’André Thien-Ah-Koon).

Cyrille Melchior, la vice-Présidente Sophie Arzal et le 
Conseiller départemental Bruno Robert ont participé à 
la distribution des uniformes au collège Amiral Bouvet, 
expérimentation cofinancée par la Collectivité.

Cyrille Melchior a reçu la Présidente de l’Assemblée Nationale, Yaël Braun-Pivet, 
pour évoquer les grands enjeux pour La Réunion.

Le Président du 
Département a signé 
la convention relative 
au plan de sauvegarde 
de la copropriété de la 
Chaumière, à Saint‑Denis.
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Cyrille Melchior a listé les défis du 
Département pour 2024 lors des 
vœux à la presse (en présence de 
Béatrice Sigismeau, Sophie Arzal, 
Eric Ferrère et Gilles Hubert).

15/12/2023

05/01/2024

08/01/2024

29/01/2024

31
/

01
/

20
24

22/01/2024



RETOUR EN IMAGES

Camille Clain a inauguré le 
premier « Refuge LPO Péi » destiné 

à renforcer la protection de la 
biodiversité réunionnaise.

Cyrille Melchior a participé aux rencontres départementales 
de la commande publique, rendez-vous majeur avec les 
entreprises réunionnaises (en présence de Jeannick Atchapa). 

Cyrielle Melchior a présidé les célébrations de la nouvelle 

année du Dragon de Bois, sous le signe de la prospérité et de 

l’abondance (en présence de Béatrice Sigismeau, Eric Ferrère, 

Brigitte Absyte et Isabelle Erudel).

Cyrille Melchior reçoit 
Edourard Philippe, ancien 

premier Ministre et maire du 
Havre, pour échanger autour 

des défis du territoire. 
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16/02/2024

20/02/2024

Béatrice Sigismeau 
a participé à la 
présentation de la 
nouvelle saison des 
Téat Départementaux

02/02/2024

07/02/2024

07/02/2024

Rémy Lagourgue a rencontré le 
Président de l’Agence Française 

de Développement, Rémy Rioux, 
pour évoquer les axes stratégiques 

d’aménagement du territoire

29/02/24

Le Département est partenaire de 
la Marche réunionnaise pour le 
climat organisée par la CINOR 
(en présence de René Sotaca et 
d’Isabelle Erudel)

06/03/2024



Christophe souffre de douleurs chroniques depuis un accident de 
travail qui a provoqué une arthrose sévère des cervicales. Il a effectué 
une cure de trois semaines aux Thermes de Cilaos en janvier 2024. 

Témoignage sur ce séjour qui a changé sa vie.

“J’ai 53 ans et depuis plusieurs années, je suis obligé de prendre 
plusieurs antidouleurs à base de morphine pour ne pas souffrir de 
douleurs atroces à la tête. J’ai déjà subi deux lourdes opérations et 
lorsque je me lève j’ai l’impression d’avoir la tête dans un étau. C’est 
mon médecin qui m’a prescrit cette cure. Après une consultation le jour 
de mon arrivée, un protocole de soins a été mis en place, baignoire 
à bulles, douche à jet et cataplasme. L’équipe est formidable et aux 
petits soins pour les curistes. La cure se compose aussi d’activités de 
loisirs l’après midi. L’ambiance est vraiment chaleureuse. J’ai aussi 
pu profiter de Cilaos et des sentiers. Et les résultats sur ma santé sont 
incroyables. J’ai diminué de ¾ les médicaments et je n’ai plus mal à la 
tête. Je vais beaucoup mieux, je dirais même que je revis. J’ai hâte de 
revenir pour une nouvelle cure.”

Perché au dessus des nuages à 1 200 
mètres d’altitude où culmine le Piton des 
Neiges à précisément 3 069 mètres, 
Cilaos s’offre comme une parenthèse 
enchantée pour les visiteurs. Ce petit 
village est connu pour ses sources d’eau 
chaude. Les Thermes de Cilaos, propriété 
du Département, proposent des cures 
thermales mais aussi de remise en forme 
et de bien-être. Plus de 800 curistes s’y 
sont rendus en 2023. Damien Wahanin, 
responsable de la structure, nous rappelle 
les principales missions des Thermes.

Quelles sont les missions des 
Thermes de Cilaos ?
Je voudrais d’abord préciser qu’Irénée et 
Véronique sont les noms des deux sources 
naturelles d’eau minérales qui alimentent 
les Thermes de Cilaos. Des sources d’eau 
issues du massif du Piton des Neiges qui 
ont été découvertes en 1815. C’est en 
1835 qu’arrivent les premiers curistes.
Les Thermes de Cilaos est un établissement 
de santé et de bien‑être faisant partie de 
la direction du tourisme et des espaces 
naturels au sein du Département. 
L’établissement thermal propose tout au 
long de l’année des cures médicales de 
trois semaines sur prescriptions.  Elles sont 
recommandées dans la prévention et le 
traitement des affections rhumatologiques, 
des maladies de l’appareil digestif et 
métaboliques. Les Thermes de Cilaos 
se positionnent également comme un 
centre de remise en forme avec un spa 
comprenant de nombreuses installations 
comme le sauna, le hammam, le jacuzzi, 
des lits hydromassants.

En quoi cette structure est 
un apport touristique pour 
le territoire de Cilaos et le 
Département ? 
Se rendre à Cilaos, c’est l’occasion 
d’emprunter l’une des plus belles routes de 
l’île et ses mythiques 400 virages !
Jalonné d’une nature généreuse et de 
points de vues sans comparaisons, 
le chemin menant aux Thermes de Cilaos 
est déjà, en soi, une expérience qui invite 
à la relaxation. L’établissement thermal de 
Cilaos est l’unique structure de ce type de La 
Réunion et de l’océan Indien. À Cilaos, les 
touristes profitent à la fois d’une destination 

nature et d’une destination touristique 
« bien-être ». Les tarifs et les prestations 
proposés sont  attrayants et variés.

Quelle a été la fréquentation de 
votre structure en 2023 pour la 
partie cure sur avis médical et 
cure de bien-être ?
800 curistes et 13 000 visiteurs ont 
bénéficié de soins en 2023 aux Thermes 
de Cilaos. La fréquentation est en hausse 
de 36 % depuis 4 ans et place notre 
structure comme un site incontournable à 
Cilaos.

AMÉNAGEMENT
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Renseignements et réservations au 0262 31 72 27
contact@thermescilaos.re

Parole de curiste
“Je revis depuis ma cure”

Les Thermes de Cilaos
UN HAVRE DE PAIX AU SERVICE 
DE LA SANTÉ ET DU BIEN-ÊTRE



Pourquoi vous êtes vous lancée dans cette culture ?
Mon exploitation était surtout destinée au géranium. Il y  a une dizaine d’années, 

j’ai décidé d’enrichir mes plantations avec des plantes médicinales. Bois d’osto, 
bois de pêche marron, bois d’arnette… aujourd’hui j’ai une grande variété 

d’espèces qui s’étendent sur plus de 2 hectares et demi de terre. Je suis très 
fière qu’on soit arrivée à une reconnaissance scientifique concernant les 

plantes médicinales avec la création d’une plateforme avec l’Association 
pour les Plantes Aromatiques et Médicinales de La Réunion (APLAMEDOM).

Le Département a mis en place une feuille de route qui a pour objectif 
de consolider la filière. Cette initiative a t-elle été décisive pour vous ?
Oui, je remercie le Département qui nous a toujours accompagné dans le 

développement des plantes médicinales. Aujourd’hui, on peut retrouver des 
tisanes bourbon dans plus de 230 pharmacies de l’île. 19 de nos plantes sont 
inscrites à la pharmacopée française. Cette feuille de route a véritablement permis 
d’amorcer un nouveau virage pour la filière.

Le géranium est aussi considéré comme une plante médicinale mais 
aujourd’hui c’est d’autres opportunités qui s’ouvrent à vous ?
Effectivement, le géranium que je distille sert aujourd’hui à la création d’un 
célèbre parfum d’un groupe de luxe. Le géranium rosat est désormais connu 

à l’international et c’est une grande fierté. Grâce au soutien financier du 
Département, nous avons pu acquérir un taille haie mécanique qui facilite 
la coupe et le travail des agriculteurs. 

AGRICULTURE

Aromatiques ou médicinales
LES PLANTES PÉI ONT DE L’AVENIR
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Marie-Rose Séverin, productrice de plantes médicinales
“Un nouveau virage pour la filière”

Cinq ans après la réalisation 
d’une étude sur le développement 
d’une filière économique pour les 
Plantes à parfum, aromatiques 
et médicinales (PAPAM), et 
l’établissement d’une feuille de 
route 2020-2023 validée par 
les acteurs de cette filière, le 
Département dresse un premier 
bilan significatif des actions mises 
en place.

La collaboration entre acteurs de la filière 
s’est renforcée, la plateforme numérique 
« PAPAM Péi » permet d’orienter les 
porteurs de projets et de partager de 
l’information en ligne, la composition 
moléculaire de 5 plantes indigènes 
d’intérêt a été analysée, de nouvelles 
plantes ont été inscrites à la pharmacopée 
française, et une étude de marché a été 
lancée pour fiabiliser l’écoulement des 
produits de la filière.

Environ 550 espèces sont en effet utilisées 
dans la pharmacopée traditionnelle 
créole, ce qui démontre la richesse et la 
viabilité de cette filière, qui mérite des 
investissements à la hauteur des enjeux. 
Pas moins de 34 de ces plantes sont 
désormais inscrites à la pharmacopée 
française.
Pour le Président Cyrille Melchior, 
“La Réunion constitue un vivier significatif 
pour la filière compte tenu de la richesse 
de sa biodiversité, notamment au sein 
du Parc National qui compte environ 
un millier d’espèces végétales 
indigènes”. 

Le Département souhaitant amplifier 
encore la dynamique autour de cette 
filière à haute potentialité, une nouvelle 
feuille de route a été élaborée pour la 
période 2024 – 2027, dont l’animation 
a été confiée à l’APLAMEDOM et à 
l’ADPAPAM.

à La Réunion



Le groupe GBH va ainsi collaborer 
avec la Cellule Insertion Par l’Innovation 
(CIPI), rattachée à la Direction de la 
Jeunesse et des Sports, pour proposer 
un accompagnement collect i f et 
personnalisé à des jeunes éloignés de 
l’emploi, pour une durée de 12 mois. 
Concrètement, le programme « Tremplin 
pour l’emploi GBH-Département de la 
Réunion » verra des professionnels de 
GBH présenter leurs métiers aux jeunes 
inscrits à la CIPI. Ils pourront également 
visiter des entreprises du groupe ou y 
être accueillis en stage d’immersion. 
Des ateliers seront également dédiés à la 
préparation de l’insertion professionnelle : 
rédaction de CV, de lettre de motivation, 
et préparation à un entretien d’embauche. 
L’utilisation des réseaux sociaux à des 
fins d’insertion professionnelle sera aussi 
encouragée.

INSERTION

Mi-décembre, le Département de 
La Réunion et le groupe GBH, un des 
plus importants employeurs de l’île, 
ont signé un accord de partenariat 
pour favoriser l’insertion des jeunes 
qui sont éloignés de l’emploi, pas 
moins de 26 % des Réunionnais de 
15 à 29 ans.
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Pour favoriser l’insertion
GBH ET LE DÉPARTEMENT CRÉENT 
UN « TREMPLIN POUR L’EMPLOI »

PLUS D’INFOS
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Focus sur...
Le Nouveau Pack Jeunes Citoyen
Le Nouveau Pack Jeunes Citoyen (NPJC) est un disposit if 
d’accompagnement en faveur des jeunes mis en place par le 
Département. L’objectif est d’aider à la construction d’un parcours 
d’insertion socio-professionnelle.Il s’agit d’un contrat sur 12 mois 
renouvelable pour les jeunes non scolarisés en recherche d’insertion sociale et professionnelle. Après une évaluation, le 
jeune signe un contrat d’engagement. Un référent sera alors désigné pour accompagner chaque jeune tout au long de son parcours. 
Des aides financières peuvent être mobilisées pour lever des freins à cet accompagnement par exemple le permis de conduire. Il ne 
s’agit en aucun cas d’une aide financière pour payer le permis de conduire.

Condition d’éligibilité
•�Résider à La Réunion et être âgé de 16 à 29 ans révolus ;
•�Être non scolarisé et en recherche d’insertion professionnelle ;
•�Être volontaire ;
•�Le dossier est instruit après une évaluation obligatoire du 

référent professionnel du Conseil départemental.

Montant
Il varie de 2 500 à 4 000 € par an en fonction de la situation 
du jeune (bénéficiaire ou non du RSA).

Contact
Direction de la Jeunesse et des Sports 
0262 90 44 00

à La Réunion



TRAP UN PHOTO EK LA FLAMME ! 
Pour tenter de remporter 2 billets d’avion aller‑retour vers 

Paris, prenez une photo du totem portant une flamme sur 
chacun de ces 6 SITES emblématiques de l’île !
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Le Dépar tement avait promis 
de faire des Jeux olympiques et 
paralympiques de Paris 2024, un 
véritable moment de célébration 
du sport. Le point d’orgue sera 
l’accueil de la Flamme Olympique 
à La Réunion le 12 juin prochain. 
En vue de ce moment historique, le 
Département a lancé le 20 février 
une campagne de communication 
intitulée « La Réunion, Terre de 
Champions », l’occasion de réunir 
les acteurs du monde spor tif, 
des jeunes, et de présenter les 9 
porteurs de la Flamme Olympique 
choisis par le Département.

En effet, le 12 juin prochain, la Flamme 
Olympique traversera 8 communes 
de l’ î le. La flamme olympique se 
déplacera dans deux convois. Le convoi 
d’engagement démarrera à Saint-Paul, 
pour un clin d’œil au lieu d’origine de 
notre peuplement avant de prendre la 
direction du centre-ville et le quartier de la 
Ravine blanche à Saint Pierre. Il rejoindra 
ensuite Saint Benoît avant son ultime étape 
où la Flamme illuminera le Jardin de l’Etat 
à Saint Denis. Le convoi agile s’élancera 
sur les étendues volcaniques de la Plaine 
des Sables avant de rejoindre le Tampon 
pour un passage par les Grands Kiosques 
et redescendre vers la Pointe de Langevin 

à Saint-Joseph, qui constitue le site le 
plus austral des départements français. 
Il poursuivra son périple vers le stade 
des eaux vives de Sainte-Suzanne. Ce 
parcours mettra en valeur le patrimoine 
et la diversité des microrégions de La 
Réunion, offrant une vitrine exceptionnelle 
à l’île sur la scène internationale.
Ce parcours mettra en valeur le patrimoine 
et la diversité des microrégions de La 
Réunion, offrant une vitrine exceptionnelle 
à l’île sur la scène internationale.
Les Réunionnais sont  attendus très 
nombreux pour encourager les plus de 
100 relayeurs qui vont se succéder durant 
ce tour de l’île inédit.

Paris 2024
« LA RÉUNION, 
TERRE DE CHAMPIONS »

SPORT
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Zoom sur...	 Les 9 relayeurs du Département
En tant que partenaire à l’initiative de la venue de la Flamme Olympique, le Département a pu désigner 9 relayeurs (6 titulaires et 
3 remplaçants) qui porteront haut les couleurs de La Réunion.

Matthieu Dafreville
Multiple médaillé européen et 
mondial en judo. Il a participé aux JO 

de Pékin en 2008.

Alizée Morel
Nageuse la plus titrée des Jeux des 
Iles de l’Océan Indien (JIOI).

Jean-Louis Prianon
Multiple champion de France 
sur 5 000 et 10 000 mètres. Il a 

participé aux JO de Séoul en 1988.

Emy Valincourt
Championne 
d’athlétisme catégorie 
junior et cadet

Kelly Lusinier
Jeune espoir de 
l’escrime.

Jérémy Basquaise
Capitaine de l’équipe 
de France de 

beach soccer.

Chantale Deleflie
Athlète ayant participé aux JO 
d’Atlanta en 1996.

Lucas Tandrayen
Athlète handisport multi 
médaillé sur différentes disciplines.

Louna Fiarda
Ancienne présidente du Conseil 
départemental des Jeunes

JEU CONCOURS

Piton Maïdo

Terre-Sainte

Pas de Bellecombe

Riv. des Roches

Piton des Neiges

Le Chaudron

ou www.departement974.fr
INSCRIVEZ-VOUS EN LIGNE



Rééquilibrer le territoire et permettre 
aux habitants du Sud d’avoir accès à 
la culture, c’est l’ambition du Centre 
culturel de Saint-Pierre. Cyrille Melchior, 
Président du Conseil départemental et 
Michel Fontaine, Maire de Saint-Pierre 
ont signé, le vendredi 16 février, une 
convention de mise à disposition de 
l’ancien tribunal de Saint-Pierre pour y 
installer un centre culturel, en présence 
de la vice-Présidente Béatrice Sigismeau.

L’objectif de la Collectivité est simple, 
que la population du Sud ait accès tout 
comme le Nord et l’Ouest à des lieux de 
culture. Un rééquilibrage pour faire vivre la 
démocratie culturelle !
“Chacun le sait, le Département est déjà 
très actif dans le domaine culturel, qu’il 
s’agisse d’aides aux artistes ou de gestion 
d’établissements. Chacun aura remarqué 
aussi qu’aucun de ces lieux n’est implanté 

dans la très grande micro-région du Sud. 
Ce n’est pas normal. Car ici vivent des 
populations, des jeunes, des étudiants, des 
seniors, des familles qui ont comme tous 
les autres un droit d’accéder à la culture”, 
a souligné Cyrille Melchior.
L’ancien tribunal de première instance de la ville 
de Saint-Pierre situé rue Victor le Vigoureux est 
inscrite à l’inventaire des monuments historique 
depuis 2006. Sa remise en état s’est appuyée 
sur les recommandations de l’Architecte des 
Bâtiments de France. 7,5 millions d’euros ont 
été nécessaires pour les travaux de réfection. 
Des travaux financés par le Département avec 
l’aide de l’État et de la Région.
“La mise à disposition de l’ancien tribunal 
au Département, marque une avancée 
significative dans notre vision de favoriser une 
répartition plus équitable des lieux culturels 
à travers La Réunion. En unissant nos efforts, 
nous aspirons à créer un réseau dynamique 
d’espaces dédies aux arts et à la culture”, 
a pour sa part déclaré Michel Fontaine.
Dès le mois de septembre, le public pourra 
découvrir l’histoire des beaux-arts, l’art 
contemporain, la littérature, le patrimoine 
culturel et le patrimoine naturel de notre île. 
Par ailleurs, l’Artothèque du Département 
s’installera aussi à Saint-Pierre, avec 
2 000 œuvres disponibles en prêt. Par cette 
nouvelle implantation dans le Sud, la 
structure poursuivra sa mission de diffusion 
de l’art contemporain sur tout le territoire.

Saint-Pierre
LA DÉMOCRATIE CULTURELLE 
IRRIGUE LE SUD
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CULTURE

À l’occasion de la Journée internationale des droits 
des femmes, le Conseil départemental attribue le 
« Prix Célimène », un concours de créativité, destiné 
aux femmes artistes amatrices. Plusieurs disciplines 
sont récompensées comme la peinture, la sculpture 
et la photographie relevant des arts visuels.  Depuis 
2016, une catégorie offre à une classe de collège, 
le Prix Célimène Junior qui récompense les réflexions 
liées à la cause féminine. Pour cette 20e édition, 197 
œuvres qui ont été réceptionnées.  “Le Prix Célimène 
est devenu l’épicentre de l’expression artistiques 
des femmes, sous toutes les formes, avec parfois des 
messages extrêmement engagés démontrant que 
cette plateforme est aussi un lieu d’engagement et 

de militantisme de la cause des femmes”, s’est félicité Cyrille Melchior, 
Président du Conseil départemental, à l’occasion de la remise des Prix.
C’est Marine Hibert qui remporte le 1er prix du concours avec à la clé 2 000 euros pour son œuvre.

Prix Célimène
Marine Hibert remporte la 20e édition

LAURÉATES 2024
1er prix : Marine HIBERT - “Rachel”

2e prix : Julie MASSICOT - “Somin la limièr”

3e prix : �M. Renée PINTEAU 
“Une journée ordinaire”

Prix Développement durable : 
Clairette MAILLOT - “Angéla”

PRIX CELIMÈNE JUNIOR
Collège MILLE ROCHES 
“Ma peau jadis ma douleur”

Coup de cœur du jury : 
Collège ROBERT J. ARDON 
“Coudre en paix”

LE PALMARÈS



La réunion du Conseil local des territoires pour la culture (CLTC), 
le 29 novembre, a été l’occasion pour le Département, l’État, 
la Région et l’Association des maires du Département 
de La Réunion (AMDR) de signer le Pacte linguistique 
de La Réunion en présence de l’ancienne Ministre de 
la Culture, Rima Abdul‑Malak.

Acte politique majeur pour le territoire et la culture réunionnaise, ce pacte constitue une reconnaissance de la 
langue maternelle des Réunionnais et fédère les acteurs institutionnels et privés autour de la valorisation du 
plurilinguisme.

”Tous les peuples du monde entretiennent avec leurs langues, et en particulier avec la langue 
maternelle, une relation intime, sensible, affective, expliquait Cyrille Melchior avant de procéder 
à la signature du document. Tous les peuples sont dépositaires d’un zarlor, c’est-à-dire d’un 
trésor unique et irremplaçable, qui est à la fois un élément central de leur patrimoine 
culturel et un bien commun de l’Humanité.”
Le Président du Conseil départemental formulait aussi le souhait de voir toutes les 
langues de La Réunion s’épanouir : “Français, Créole, Hindi, Tamoul, Anglais, 
Chinois, Gujerati, Shimaoré, toutes !”

Langue
Un Pacte pour une meilleure 
reconnaissance du créole

CULTURE

Gran 20 désanm
UNE COMMÉMORATION 
AUX COULEURS DE L’AFRIQUE
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De mars à juin 2024, le musée Léon 
Dierx accueille deux œuvres de l’un des 

maitres de l’impressionnisme, Paul Cézanne 
dans le cadre des 150  ans du mouvement 

impressionniste. À cette occasion, le Musée d’Orsay 
a choisi de prêter exceptionnellement 180 œuvres à plus 

de 30 musées de France.  Le musée Léon Dierx accueillera 
ainsi deux œuvres de Cézanne jamais exposées à La Réunion, 

« La Table de cuisine » et « Nature morte au tiroir ouvert ». 
Elles intégreront temporairement la section impressionniste du parcours 

permanent et viendront s’inscrire historiquement entre des œuvres précurseures, 
de l’École de Barbizon, et d’autres plus tardives, dites postimpressionnistes.

Le Musée 
Léon Dierx 

accueille
Cézanne

Le Musée de Villèle, a accueilli le 20 décembre dernier les 
célébrations de l’abolition de l’esclavage. L’évènement 
avait comme invité d’honneur l’Afrique, avec la présence de 
la Ministre de l’Enseignement supérieur, de la Technologie 
et de l’Innovation de la République de Namibie, Itah 
Kandjl-Murangi, et d’une délégation sud-africaine.

À cette occasion, le Département a signé une convention qui s’est traduite 
par deux expositions croisées : « My Name is February » est actuellement 
visible à Villèle tandis que le musée Iziko de Cape Town accueille 
l’exposition « Les noms de la Liberté » jusqu’au 30 novembre 2024.
“L’esclavage fait offense à l’intelligence, puisqu’il nie une évidence : 
tous les êtres humains appartiennent à a communauté humaine ! C’est 
pourquoi il est si important de commémorer la date qui a mis fin à ce 
système abominable”, a déclaré Cyrille Melchior.

Paul Cézanne
La Table de cuisine, entre 1888 et 1890
Huile sur toile, H. 65,0 ; L. 81,5 cm.
Legs Auguste Pellerin, 1929
© Musée d’Orsay, Dist. RMN-Grand Palais / Patrice Schmidt



Mathis Grondin, Président du CDJ
“JE VEUX DÉFENDRE LE PATRIMOINE 
RÉUNIONNAIS”
Mathis Grondin est le nouveau 
président du Conseil Départemental 
des Jeunes (CDJ). Élève en 3ème au 
collège de Bernica de Saint-Paul, il 
succède à Louna Fiarda. Il a été 
élu le 24 novembre dernier dans 
l’hémicycle du Département au 
Palais de la Source. Une mandature 
qu’il pace sous le signe de la défense 
du patrimoine réunionnais. C’est avec 
un discours déclamé en créole qu’il a 
défendu sa candidature, un message 
qui a été entendu. Et pour ce jeune 
homme qui veut devenir avocat, sa 
plaidoirie a fait mouche.

Parlez-nous un peu de vous ?
Je suis né au Port et j’ai longtemps été fils 
unique avant que je ne devienne le grand 
frère de Benjamin. Je suis très attachée 
aux valeurs familiales. Mes parents sont 
présents pour moi et m’encouragent dans 
mes projets. Je suis aussi très proche de 
mes grands parents et de ma tatie. Je suis 
un jeune curieux de tout. J’aime aller au 
cinéma et je fais beaucoup de sport. J’ai 
pratiqué le judo, la natation et j’aimerai 
faire du handball. Je suis aussi fasciné par 
les voyages mais je n’ai pas encore eu 
l’occasion d’en faire. J’aime aussi cuisiner, 
notamment mon carry préféré, carry la 
patte cochon. 

Qu’avez-vous ressenti lors de 
votre élection ?

J’ai été très fier de moi. Depuis 
la 5e lorsque je suis entré 
au CDJ, je voulais devenir 

président. J’ai réussi à 
convaincre et c’est une 
grande victoire pour 
moi. J’ai mis du temps à 
réaliser mais maintenant 
je veux me mettre au 
travail. Je veux en premier 
lieu comme je l’ai écrit 
dans mon discours, 
défendre la culture 
réunionnaise. C’est une 
fierté pour moi d’être 

réunionnais et je veux que 
tous les jeunes qui grandissent 

aujourd’hui soient 
aussi fiers que moi. 

Et pour montrer à quel point cela me 
tenait à cœur, j’ai fait mon discours en 
créole. Nou oublie le kréol que lé souvent 
catégorisé comme une langue régionale, 
in patois. Moin mi veut met en avant la 
langue mais aussi la musique kréol.

Justement, la musique est très 
importante dans votre vie ?
Mon oncle, Jean-Paul Gado m’a transmis 
cet héritage et je veux faire vivre ce grand 
nom du maloya.
J’aime le maloya qui fait partie intégrante 
de notre patrimoine. Gramoun Lélé, la 
famille Gado, Danyel Waro ou encore 
l’Indigo sont mes références. Mais 
j’écoute aussi de la musique plus actuelle 
et des groupes comme PLL ou encore 
de la musique internationale. Toute ma 
famille est dans la musique et dans le 
maloya, c’est pour cela que la défense 
de ce patrimoine fait partie des actions 
que je veux porter en temps que président 
du CDJ.

Quelles sont vos autres priorités 
durant ce mandat de Président du 
CDJ ?
Je veux faire mieux connaître le CDJ non 
seulement à La Réunion mais aussi à 
l’extérieur du département pour montrer 
que la jeunesse réunionnaise est capable 
de réaliser et de défendre des projets, que 
la jeunesse réunionnaise OSE et qu’elle 
réussit !

PORTRAIT
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EXPRESSION DES GROUPES 
POLITIQUES
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Groupe Majoritaire
Face aux enjeux liés au réchauffement climatique et à la transition écologique et énergétique, la question de la mobilité et des 
déplacements est au cœur des politiques publiques, d’autant plus sur notre île où ce sujet est critique.
C’est dans ce cadre que le Département a validé son plan de mobilité durable, document cadre portant une vision partagée pour 
faire changer les attitudes en matière de mobilité, tout d’abord, en interne. 
Cela se traduit notamment par une rationalisation de notre parc automobile. C’est aussi la sensibilisation à l’usage des modes de 
transports en commun ou doux, ainsi que du covoiturage. 
Nos politiques en la matière sont aussi dirigées vers nos concitoyens, à travers notamment la sécurisation de nos routes 
départementales, l’aménagement de trottoirs, ainsi que le développement des pistes cyclables. 
À ce jour, 27 km d’aménagements cyclable sont disponibles sur nos routes départementales. Et chaque opération intègre une étude 
sur la faisabilité d’intégration des voies cyclable, ou à défaut de dispositifs qui facilitent l’intégration des modes de déplacements 
en vélos
Sécurité, responsabilité, exemplarité, c’est le leitmotiv du Département qui s’attache à faire vivre et prospérer ce plan de mobilité 
durable, en s’inspirant de la sagesse du mahatma Gandhi, « soyons le changement que nous voulons voir dans le monde ». 

Pour le Groupe Majoritaire, Cyrille Melchior

Groupe Une ambition pour le Département
Au moment où nous allons célébrer la journée internationale des droits des femmes, La Réunion est déjà marquée depuis le début 
de l’année par une série d’actes de violence envers les femmes, soulignant l’urgence de ne pas accepter ces agressions comme 
une fatalité.
Bien que le risque zéro soit illusoire, l’urgence de la situation exige une mobilisation collective et des actions concrètes pour 
protéger les victimes, briser le cycle de la violence, et construire un avenir où chaque individu puisse vivre en sécurité, libre de tout 
danger au sein de sa propre famille. Il est aussi crucial de multiplier des initiatives telles que le projet NHAVIR financé par le Conseil 
Départemental pour une application stricte de la loi qui impose l’éviction du conjoint violent et réduire les récidives.

Groupe Alliance Réunion des Territoires
La situation sociale devient alarmante !
 
Les Réunionnais et Réunionnaises n’en peuvent plus, entre le chômage, le manque de croissance, la hausse des prix alimentaires et 
énergétiques, le manque d’eau, les catastrophes naturelles à répétition qui pénalisent tout le monde. On l’a vu avec la crise agricole, 
les agriculteurs n’ont pas la possibilité de monter les dossiers nécessaires alors qu’ils produisent selon les normes européennes. 
L’insularité rend également plus facile les abus sur les prix, auxquels s’ajoute la menace de recourir aux importations afin d’obliger 
les agriculteurs réunionnais à vendre moins chers leurs produits et à prix coûtants. Ces revendications montrent comment les 
agriculteurs réunionnais sont considérés. Tout cela dans un contexte de pauvreté endémique, qui touche de plus en plus de jeunes. 
Face à un tel contexte, nous pensons qu’il est plus que temps de réfléchir et d’élaborer collectivement afin de créer un projet basé 
sur les besoins de La Réunion. 
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EXPRESSION DES GROUPES 
POLITIQUES

Groupe Tampon Avenir 
La commune du Tampon a été très impactée par les fortes pluies causées par le passage du Cyclone Belal. Les Tamponnais ont 
connu des radiers submergés, des coupures d’eau, d’électricité et des éboulis sur certaines routes.
Dans ces moments difficiles, la Commune s’est mobilisée pour la population et a pu compter sur le soutien du Conseil Départemental. 
Il faut saluer les interventions rapides sur les routes départementales ravagées par les éboulis, comme celle de Bérive, et l’alimentation 
des citernes communales par le SDIS.
En dépit de nombreux dégâts, les routes tamponnaises sont mieux sécurisées qu’auparavant grâce aux travaux de modernisation 
de voiries et de résorption de radiers réalisés par nos deux collectivités. 
La commune du Tampon remercie le Département pour son aide précieuse qui a permis de protéger la population lors de ces 
moments de crise.

Groupe Solidarité Citoyenne

Groupe l’Humain au cœur de nos actions

Sollicités, les autres groupes ne nous ont pas fait parvenir leur contribution.
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Groupe Union Nord Est
Au sein du Groupe Union Nord Est, nous nous sommes engagés tout particulièrement dans la mise en œuvre de la politique d’action 
sociale de la Collectivité. Beaucoup reste à faire mais force est de constater que d’importantes avancées ont été réalisées depuis le début 
de la présente mandature. En matière d’aides alimentaires, le Département a joué pleinement son rôle en soutenant les structures qui 
en avaient tant besoin, tout en accompagnant les épiceries sociales où les familles en difficulté peuvent choisir des denrées de qualité, 
proposées à des prix bas (entre 10% à 30% moins cher que leur valeur marchande). Nous saluons aussi le succès des dispositifs innovants 
comme le CAPAH (Chèques d’Accompagnement Personnalisé Alimentation Hygiène). Les chiffres de 2023 nous confortent : 15 000 colis 
alimentaires étaient prescrits, et près de 12 000 CAPAH, émis. On notera aussi l’amélioration considérable du dispositif d’accompagnement 
des malades qui se soignent dans l’Hexagone. La réalisation de ces projets concrets destinés à soutenir les plus fragiles, nous encourage 
à poursuivre nos efforts et à maintenir le cap. La Solidarité, c’est notre leitmotiv.

Jean-Marie Virapoullé, Président du Groupe Union Nord Est
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LE MAINTIEN À DOMICILE, UNE DES PRIORITÉS DU DÉPARTEMENT, AVEC :

•la modernisation et la professionnalisation des SAAD*
•4 000 chantiers d’amélioration de l’habitat/an 
•la prévention de la dépendance (actions collectives de prévention)
• le soutien aux aidants familiaux : bourse d’heures de prise en charge pour les 

nuits et les week-ends (80h/an), création d’une Maison des Aidants 
Familiaux (information, orientation, activités variées)

PUBLICS VULNÉRABLES
UN PLAN STRATÉGIQUE POUR FAIRE 
ÉVOLUER L’OFFRE D’ACCUEIL

Dans le cadre de ses compétences en matière de protection de l’enfance et d’autonomie des personnes âgées et des 
adultes en situation de handicap, le Département adopte une stratégie d’envergure sur les cinq prochaines années pour 
répondre aux besoins en places d’accueil de ces publics vulnérables.

DANS LE DOMAINE DE LA PROTECTION DE 
L’ENFANCE : 223 PLACES SUPPLÉMENTAIRES

Au regard du déficit de places constaté, et compte tenu de la loi du 
7 février 2022 interdisant la séparation des fratries sauf si cela est 
contraire à l’intérêt de l’enfant, le Département a décidé :
• d’augmenter l’offre d’accueil d’urgence au sein des 2 Foyers 

départementaux de l’enfance (Nord-Est et Terre Rouge), notamment 
pour l’accueil des fratries et des adolescents : 2022/2023,

• d’améliorer les conditions d’accueil matérielles des établissements 
avec un vaste programme de rénovation bâtimentaire (réhabilitation 
du Foyer de Terre Rouge, construction d’un foyer à Saint-Leu) : 
2022/2023,

• d’augmenter et diversifier l’accueil en établissement avec la 
création de nouvelles structures (village d’enfants, lieux de vie et 
d’accueil, lieux d’accueil fratries, unités de vie pour adolescentes, 
centres parentaux) : 2024/2025

POUR L’ACCUEIL DES PERSONNES ÂGÉES ET DES 
ADULTES EN SITUATION DE HANDICAP : PLUS DE 
2 000 PLACES SUPPLÉMENTAIRES D’ICI 2030

Face à l’insuffisance de places en Établissements Sociaux et Médico-
Sociaux (ESMS) mais également pour répondre à des enjeux de 
modernisation, d’innovation et de diversification, la Collectivité va : 
• poursuivre l’effort de rattrapage de l’offre d’accueil : création 

de 535 places en EHPAD*, de 224 places en accueil de jour, 
extension de la capacité de 2 EHPAD existants, création de 200 
places de FAO*, de 125 places d’EAM*, de 320 places de SAVS*, 
de 225 places de SAMSAH*,

• rénover des établissements médico-sociaux : 15 projets identifiés 
dont la reconstruction/réhabilitation de 2 EHPAD vétustes,

• encourager l’accueil familial par la création de MAF*, mode 
d’accueil à dimension humaine regroupant plusieurs accueillants 
familiaux agréés : 10 projets ouverts pour 87 places et 11 projets 
pour 115 places supplémentaires en attente d’ouverture d’ici deux 
ans,

• développer des solutions innovantes alternatives : création de 
résidences autonomie et d’habitats inclusifs.

Avec vous pour 
protéger et 
accompagner les 
plus vulnérables

*EAM : Etablissement d’Accueil Médicalisé (ex FAM)
*EHPAD : Etablissements d’Hébergement de Personnes Agées
*FAO : Foyer d’Accueil Occupationnel
*MAF : Maison d’Accueillants Familiaux

*SAAD : Services d’Aide et d’Accompagnement à Domicile
* SAMSAH (Services d’Accompagnement Médico-Social pour Personnes 

Handicapées)  
*SAVS : Services d’Accompagnement à la Vie Sociale

EN SAVOIR PLUS : departement974.fr




